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La photographie sans objectif. 
 

u Le sténopé 

Depuis la plus haute antiquité, les hommes se sont aperçus  que dans une pièce fermée par un 

volet percé, le soleil peignait le paysage extérieur ¨ lôenvers sur le mur opposé.  

 
Les « méridiennes » utilisées dans les grandes églises fonctionnaient sur ce même principe.  

Au moment de la Renaissance italienne les peintres ont utilisé la « Camera obscura » pour 

établir les règles de la perspective. La première description de la photographie au sténopé se 

trouve dans un livre de 1856, du physicien écossais David Brewster.   

Le trou minuscule du sténopé permet une très grande profondeur de champ (pratiquement 

infinie), et surtout il ne déforme pas les lignes droites. 

 

 
Le palais du Louvre. Sténopé de 1890, société française de photographie. 
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Ansel-Adams du groupe f/64  a réalisé un certains nombre de ses paysages avec une chambre-

sténopé. 

 

Photos au sténopé  ~ f/200 

 

 
La Queue en Brie, chemin des carrières. 

      
            Bords de la rivière Morbras.                                          Eglise Saint Nicolas. 

 
La Queue en Brie, allée des acacias 
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¦ Si le diamètre du trou diminue m la tache « géométrique   Dm » diminue. 

¦ Si le diamètre du trou diminue m la tache « de diffraction Fn » augmente. 

 

Interférences et « tache d'Airy ». 

Un trou placé devant une source de lumière donne une tache entourée dôanneaux lumineux. 

Le bord du trou provoque des Interférences constructives et destructives. 

Le nom de « tache dôAiry » donné à ce phénomène provient dôun scientifique anglais, George 

Airy , qui décrivit ce fait en 1835.  

 

 
Diamètre optimum du trou sténopé.  

La plus petite tache possible est obtenue lorsque la projection géométrique est à peu prêt égale 

à la tache de diffraction. D~=F:  d  est la « différence de marche » : F>>d 

 

¦  Si d = k l est un multiple de la longueur dôonde. Les ondes sont en phase. 

On a des interférences constructives, k=1, 2, 3, 4... 

 

 

D2=F2=z2+d2: z2= F2-y2: D2=F2-y2+d2: y=F-d: y2=F2-2dF+d2: D2=F2-F2+2dF-d2+d2: D2=2dF 
 

 

Calcul du diamètre optimum de la tache lumineuse sôarr°tant au deuxième anneau lumineux: 

 D2=2dF: d=2l: D2=4lF 

 

D=2ãlF 
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La Formule du sténopé 

La premi¯re formule pour d®terminer le diam¯tre du trou fut ®nonc®e par lôautrichien Joseph 

Petzval en 1857. Le futur prix Nobel, John Rayleigh établira une formule en 1880. 

 

La Formule D: du trou 

ɚ=0,5 mm 

 F=100 mm 

N: LôAuteur 

D = 2 ã ɚ F 0,44 mm 227 Joseph Petzval.  

D = 0,056 ã F 0,56 mm 178 Jules Combes.   

D = 1/28 ã F 0,36 mm 278 Leslie Stroebel.                                              

D = 1/25 ã F 0,40 mm 250 John Rayleigh.  

D = ã 2,44 ɚ F    0,35 mm 285 Gabriel LaFrenière.   

D = 0,0357 ã F 0,36 mm 278 George Airy. 

D = 0,02846 ã F 0,28 mm 357 Capitaine Colson. 

D = ã F / 750                                                                          0,37 mm 270 ééé. ? 

D =ã F / 745                                                                         0,37 mm 270 ééé. ? 

D = ã 3 ɚ F                                                                          0,39 mm 256 Daniel Défourneau. 

D = ã 0,001369 F                                                          0,37 mm 270 ééé. ? 

D = 0,0403 ã F                                                                    0,40 mm 250 Dallmeyer. 

D = 0,0403 ã F                                                                    0,40 mm 250 Ilford. 

D = ã 3,61 ɚ F                        0,42 mm 238 N.A.S.A. 

D = 0,03679 ã F                                                                        0,37 mm 270 Robert Colognoli. 

D = 0,0366 ã F                                                                        0,37 mm 270 Barry Malpas. 

D = 0,047 ã F                                                                        0,47 mm 212 Matt Young. 

D = 0,036 ã F 0,36 mm 278 Philippe Gimenez 

D = 1,9 ã ɚ F  0,42 mm 238 Ben Mossing Holsteijn 

 

On trouve ®norm®ment de formules pour choisir le diam¯tre optimum dôun trou de st®nop®. 

Les physiciens du passé ont la leur, même la NASA en possède une. La multitude de formules 

liées au sténopé, prouve que personne nôa une solution qui surclasse vraiment les autres.  

 

Réalisation du trou. Les « pinhole camera » et sténopés calibrés réalisés au laser, sôach¯tent ! 

    

 
 

Les trous exécutés à la main en perçant une feuille dôaluminium m®nager, avec une aiguille à 

coudre affutée, sont aussi petits. Mais ils ont souvent une forme de pomme de terre. Côest 
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néanmoins ceux -là que je préfère ! Pour éviter des bords imparfaits, certains utilisent 3 lames 

de rasoir pour faire un trou triangulaire.  

        
La Queue en Brie, Centre Hospitalier Les Murets et Eglise Saint Nicolas. 

    
Photo Sténopé de Saint Nicolas sous la neige et photo classique du peintre Degas en 1896.  

 
Sténopé argentique 35 mm. Mairie de Sucy-en-Brie. 
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Sténopé numérique de la Mairie de Sucy. 

 
Château de Sucy-en-Brie. 6x9 cm. Film Ilford HP5. 

 

Suivant le type de capteur ou de film, les temps de pose sô®chelonnent entre 1s et 3 mn 


